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Quel avenir pour nos métiers?

Défendre ses droits ! 
178 délégués CFDT en Formation sur

les accords Carrefour et  la GPEC



Les manifestations organisées mardi 12 octobre
ont rassemblé en France près de 3,5 millions de
personnes selon la CFDT et la CGT, un record de-
puis le début du mouvement. Le ministère de l'inté-
rieur recense 1 230 000 de manifestants, contre 997
000 le 23 septembre.

Il s'agit de "la plus grosse journée de mobilisation
depuis le début du processus"

Une nouvelle journée de mobilisation est d'ores et
déjà prévue le samedi 16 octobre.
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Ouverture
Sommaire et indices

Elections chez S2P 

du 14 au 19 octobre 

Votez CFDT



Deux heures de votre temps 
pour travailler 2 ans de moins ! 

Et si vous ne travaillez pas déplacez-vous !
Malgré la mobilisation de millions de salariés le gouvernement reste sourd. Le
projet est aujourd’hui au Sénat : il faut faire comprendre aux sénateurs  que ce
projet nous n’en voulons pas !
Carrefour, en pointe sur les suppressions de postes (7000 depuis 2 ans) parti-
cipe, par le manque de cotisations liées à l’emploi, à mettre votre emploi et les
caisses de retraites en difficulté !
Si vous voulez conserver des emplois stables, si vous voulez une réforme des
retraites juste et équitable FAITE LE SAVOIR en manifestant le 12 octobre.

C’est une des dernières chances de faire
bouger le gouvernement.

La CFDT a confirmé jeudi son appel à participer aux mobilisations contre la ré-
forme des retraites du 12 octobre. Dans un communiqué, la confédération qua-
lifie l'amendement déposé pour les parents de trois enfants de "pas en avant",
mais qui "ne modifie pas l'équilibre global de la réforme qui reste très insatis-
faisant".
Le secrétaire général de la CFDT, François Chérèque, a déclaré qu'il souhaitait
"toujours plus" de manifestants mardi lors de la journée pour les retraites, souli-
gnant que "c'est une des dernières occasions de faire reculer le gouvernement".
Avec l'appel à une nouvelle journée de manifestations également le samedi 16
octobre, il s'agit d'"une des dernières semaines de mobilisation" possible.
Mais même "si on est au même niveau de mobilisation" mardi que lors des pré-
cédentes journées de mobilisation, "je crois que le gouvernement est face à un
vrai problème".
"Ce qui est intéressant maintenant, c'est la durée, c'est-à-dire 3 journées de ma-
nifestations exceptionnelles en France de suite en un mois, avec un soutien de
l'opinion publique", a souligné le leader de la CFDT.
"Le niveau de mobilisation est déterminant" pour la suite "Le gouvernement
pourrait, à force de jouer à ce jeu dangereux, se retrouver devant une vraie dif-
ficulté, avec un vrai blocage dans le dialogue, un vrai blocage dans le pays", a
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"Une des dernières occasionsde faire reculer le gouverne-ment" François Chérèque

12 et 16 
octobre

Rien n’est joué !

Les syndicats orga-
nisent deux nouvel-

les journées d'ac-
tion mardi et same-

di contre un texte
qu'ils jugent in-

juste, et leur mou-
vement est soutenu

par une très large
majorité des Fran-

çais. 

Le texte a déjà été
adopté par l'Assem-
blée et les sénateurs
ont approuvé le re-

port à 62 ans de
l'âge légal de départ

en retraite. 

Ils ont adoptés lun-
di le report à 67 ans

de l'âge de la re-
traite sans décote,

l'autre mesure-
phare.

ACTIONS RETRAITE
Manifestations le 12 et 16 octobre 2010
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Retraite

averti M. Chérèque.
"Le gouvernement ne voit rien, n'entend rien et ne
répond à rien. La seule réponse quasiment que l'on
a, c'est de dire qu'on accélère le programme parle-
mentaire au Sénat pour voter plus vite".
"Donc je crois que s'il y a à droite, à gauche, dans
certains services publics ou dans des entreprises des
grèves reconductibles, je crois que c'est du fait de
l'attitude de non-écoute du gouvernement".
Si les reconductions "sont décidées par les salariés,
à condition qu'elles soient décidées démocratique-
ment, c'est-à-dire que ce ne soit pas une minorité
qui engage tout le monde, on les soutiendra", a-t-il
ajouté, alors que le principe des reconductions est
débattu entre syndicats.
D'après lui, "la grande majorité des salariés n'ont
pas les moyens de se payer des journées de grève à
répétition".
"Il n'y a pas de pays en Europe où on a un conflit
social aussi important, aussi populaire et où on n'a
pas (...) de débat, de discussions, pour trouver une
solution" avec un gouvernement, a continué le nu-
méro un de la centrale réformiste.
"Le président de la République a choisi de se mettre
sur le terrain politique, pas sur le terrain social", et
veut faire de cette réforme "un marqueur politique
vis-à-vis de sa majorité, en disant +regardez je suis
costaud, je suis capable de réformer", a-t-il dénoncé.
"Notre boulot c'est pas de faire des élections notre
enjeu de revanche politique" mais "inévitablement,
nous remettrons ce sujet des retraites dans le débat
des élections de 2012" et "on proposera une réforme
alternative", a-t-il annoncé.

Le Sénat vote
le report de
l'âge légal de
60 à 62 ans

Le report de 60 à 62 ans de l'âge légal de départ à la
retraite a été définitivement adopté vendredi par le
vote au Sénat de cette mesure phare de la réforme
des retraites.
Par 186 voix contre 153, le Sénat a voté l'article 5
du projet de réforme des retraites, sans le modifier
par rapport à la version adoptée par l'Assemblée na-
tionale en septembre, rendant ce vote définitif.
Dénonçant la fin de la retraite à 60 ans instituée en
1982 par François Mitterrand, les sénateurs de gau-
che ont appelé à une forte mobilisation mardi lors

de la journée d'action syndicale.
«Lorsque nous sommes arrivés au pouvoir, nous
avons tout de suite proposé la retraite à 60 ans. Cela
a été un immense espoir. De toutes les revendica-
tions ouvrières, cela a été la plus importante. Cela
restera dans l'histoire sociale de la France», avait
plaidé pendant le débat le sénateur PS Pierre Mau-
roy, Premier ministre de François Mitterrand en
1982.
«Monsieur le Premier ministre, vous défendez le
texte de l'époque. Vous dites vous-même que les
choses ont évolué. Le devoir, c'est bien de faire évo-
luer le système de retraite. Nous voulons qu'il soit
pérenne», a répondu le ministre du Travail, Eric
Woerth.

Les Français sont d'accord
Plus de sept Français sur dix approuvent la journée
d'action du 12 octobre contre le projet de réforme
des retraites, selon un sondage Ifop pour Sud-Ouest
Dimanche. D'après cette enquête, 71% des sondés
estiment que cette journée d'action est justifiée, dont
42% "tout à fait justifiée".
Selon Ipsos pour Europe1, 44% des interrogés pen-
sent qu'on va vers une grève reconductible. Quelque
31% des Français souhaitent que le mouvement de
grève reconductible à partir de mardi, journée d'ac-
tion pour les retraites, dure au-delà de quelques
jours.
Selon un autre sondage CSA (2) pour Le Parisien,
les personnes interrogées seraient même 61% à se
dire favorables à la poursuite du mouvement et 69%
soutiennent la grève de mardi.

Mobilisation le 16 octobre
L'intersyndicale CFDT, CFTC, CGT, FSU, Solidai-
res et UNSA appelle à une nouvelle journée de mo-
bilisation le samedi 16 octobre afin d'assurer « la
convergence des mobilisations interprofessionnelles
et intergénérationnelles ». 
Les organisations syndicales affichent leur détermi-
nation à agir contre une réforme des retraites qu'ils
jugent « injuste » et qui « reste intacte ». 
Evoquant la perspective d'une journée de grèves et
manifestations de « très grande ampleur » le mardi
12 octobre 2010, les centrales entendent « mettre à
profit les prochains jours pour élargir et amplifier la
mobilisation de toutes et tous pour qu'elle soit déter-
minante ».



A la lecture du journal Challenges nous apprenons que Mon-
sieur Lars Olofsson " a donné son feu vert au doublement
de la prime des directeurs*" 
Alors que les salariés se serrent la ceinture, que des emplois
disparaissent, que les conditions de travail se détériorent cette
annonce est scandaleuse. Une fois encore ce sont les petits qui
triment pendant que la hiérarchie et les dirigeants vivent très
très bien !
Pour adoucir cette information le Directeur général Carrefour
réfléchit à "la possibilité de créer une forme d’actionnariat
salarié".
Quelle bonne idée, en son temps la CFDT a revendiqué cette
participation à l’actionnariat  … mais  depuis les difficultés
sociales se sont accumulées. 
Ça fait près de trois ans (du temps de Luis Duran) que l’As-
semblée générale  des actionnaires a voté la distribution d'ac-
tion aux salariés, suite à ce vote favorable nous attendons tou-
jours !!!
On nous avait présenté un premier projet véritable usine à gaz
(rappelez vous l'actionnariat 2000) incompréhensible pour les
salariés, qui  ne rapporte pas grand chose et qui ne donne pas
le droit de vote aux assemblée générales.   
Si Mr Olofsson veut nous faire plaisir qu’il commence par
nous verser une participation décente (la CFDT n'a pas si-
gné l'accord 2010-2011-2012 le jugeant trop faible pourtant
nous ne demandons qu'un mois) et un intéressement "inté-
ressant" (moins de 100 euros versé en août). 
Ensuite et seulement ensuite qu’il nous distribue des ac-
tions gratuites et qu'il nous en vendent quelques une à un
tarif compétitif (stock options), comme il le fait pour lui
même (hors impôts bien sur) !!!!

*Pour être complet nous apprenons que des directeurs régio-
naux sont actuellement mis en indisponibilité en attendant la

négociation de leur départ ! Réussiront-ils à doubler leurs in-
demnités?  
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Feu vert au doublementde la prime des directeurs !!!!

SCANDALEUX

REMUNERATIONS
Bonus et Actionnariat

En savoir plus

Bonus encadrement
Chez Carrefour il existe depuis de nom-
breuses années un bonus pour les mana-
gers. Ce bonus n'est pas négocié avec les
organisations syndicales et les règles sont
régulièrement modifiées.
Modalités et bilan sont confidentiels, au-
cune information n'est fournie aux repré-
sentants du personnel.
Selon la direction une enquête à été dili-
genté auprès de 1200 cadres.  Il en ré-
sulte que les objectifs sont jugés inattei-
gnables…et ne sont pas atteints !!
L’entreprise et l’environnement ont subi
de profondes mutations:

- Évolutions du métier vers l’excel-
lence opérationnelle

- Mise en avant de la relation avec les
clients

- Renforcement du rôle de manager
Dans ce contexte la direction a de nou-
veau changé les règles pour 2010-2011.
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Bonus encadrement

Plan Performance 2010
La CFDT s'est procuré les modalités de ce  Plan 
Les critères d'attribution comprennent 3 parties qui
pèsent d'un poids variable:  

- les indicateurs stratégiques 30%
- les indicateurs de management 30%
- les indicateurs économiques 40%

Le montant du bonus  est pour un responsable de
2,15 à 4,3 mois pour un manager de 1,6 à 3,2 mois
soit une prime allant jusqu'à 36% de sa rémuné-
ration annuelle.
Les participants n’atteignant pas leurs objectifs reçoi-
vent quand même un bonus, jusqu’à -5% de l’objec-
tif

Focus 
L'indicateur de Qualité managériale
En 2010 le poids du management est passé de  20 à
30% dans les critères d'attribution des primes.
La Qualité managériale est composée de 4 indica-
teurs ayant le même poids : 

- Réalisation des SIPP dans les délais impartis
ou  Réalisation des ECC  (quantitatif et qualitatif)

- Absentéisme
- Consommation du DIF
- Indicateur qualitatif multi-critères Missions

souples et implication dans le projet magasin
Pour chaque indicateur, le taux d'atteinte de l'objectif
est calculé : 
Pour les SIPP : tous les SIPP réalisés dans les délais
= 100% d'atteinte. Pour l'absentéisme et l'indicateur
multi-critères : selon la formule Réalisé / Objectif
La moyenne des taux d'atteinte des différents indica-
teurs donne le résultat de la Qualité managériale
Des critères non négociés qui posent problème. 
La CFDT considère anormale les critères absen-
téisme (quand le cadre devient médecin) et DIF qui
relève de l’initiative du salarié (article L. 6323-9) … 
Comment fixer un objectif à un cadre qui ne maitrise
pas l’initiative de l’objectif car pour le réaliser il
n’éclairera pas le salarié, il l’aveuglera (…!donc ab-
sentéisme!!)!
De plus toujours le problème de la présence au tra-
vail du cadre au jour du paiement. Viré avant pas de
prime !

Pour l’ensemble des bonus, Economique et
particulier, la performance est valorisée une

fois par an.
Un point quadrimestriel sera réalisé afin de

déterminer les écarts éventuels et les mesures
correctrices. Un outil sera mis à la votre dis-

position pour effectuer le suivi des bonus
 Un entretien individuel avant fin Février N+1,
permettra d’annoncer au collaborateur le mon-
tant perçu et d’échanger sur ses performances.
 Un formulaire d’évaluation des objectifs dé-
taillant les différents résultats sera remis lors

de cet entretien 
Les bonus seront versés sur la paie de

Février N+1
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L'initiative de la formation des délégués CFDT Carre-
four sur la GPEC et les accords fait partie du plan de
sensibilisation et de mobilisation organisée par la
CFDT sur les restructurations ménées à marche for-
cée par Carrefour.
Le 29 juin une délégation CFDT (Sophie Jacobik
(Carrefour Market) Bruno Moutry (CSIF) et Serge
Corfa) ont rencontré le nouveau directeur général
France  James MacCann.
Trois heures d’échange, un bon accueil (l’homme est
chaleureux et décontract, parle très bien le français)
mais peu de réponses concrètes sur son schéma direc-
teur.
Il a des idée mais aucune précisions sur les lignes an-
noncées  pour le client, le salarié, le voisin …!rien de
concret sur le social. 
Nous lui avons fait part de nos remarques et de nos de-
mandes aussi bien sociales qu’économique.
La CFDT a tenu le message suivant " Tant que nous
qu'il n'y aura pas de transparence sur les impacts so-
ciaux de toutes les décisions commerciales et économi-
ques, tant que les accords d'accompagnement ne se-
ront pas respectés, tant que la gestion prévisionnelle
des emplois et des compétences ne restera que des mots
la CFDT non seulement ne soutiendra pas votre dé-
marche mais s'y opposera".
Depuis rien n'a changé, bien au contraire. 
La direction n'a ainsi pas estimé nécessaire de présen-
ter aux représentants du personnel le projet Initiative 6
(Ecully et Vénissieux). Il sera enfin présenté au CCE
le 14 octobre.

Qui paye “réinventer l’hypermarché” ?
Les salariés bien sur !  Comme si c’était normal. 

A la vue de la couverture de la
revue" Management" avec la
photo de Lars Olofsson, je n'ai
pas résisté à l'envie de rappeler
le conseil de l'éditorialiste :
"Notre dossier de couverture
vous aidera à bien défendre vos
intérêts. Les meilleurs experts de
la négociation, dont Lars Olofs-
son, le directeur général du
groupe Carrefour, vous y dévoi-
lent les techniques permettant de
renverser un rapport de force et
d’aboutir à un compromis ga-
gnant pour les deux parties
(page 52). Vous le verrez, cela
suppose de savoir se montrer
créatif."

STRATEGIE CARREFOUR
Qui paye ? 
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Stratégie Carrefour

L'orienta-
tion Car-

refour
Vous vous
demandez où

veut en venir
Carrefour ? 

Restropective des
décisions prises ces dernières an-
nées.
Lors du comité emploi et GPEC la direction a an-
noncé que les quatre derniers magasins intégrés de
Promocash sont mis en location gérance . 
En 2005 l'entreprise met deux magasins sur les 109
qui lui appartient en location gérance (franchise).
Cinq ans plus tard il ne reste plus un seul magasin
appartenant à Carrefour. Les 2283 salariés ne sont
plus Carrefour.
En 2008 Carrefour annonce qu'il passe en location
gérance 10 magasins Ed (DIA). Pas d'inquiétude
Carrefour n'a pas l'intention de se séparer de son
parc. En 2010 sur les 941 ED 20% sont déjà fran-
chisés et ça continue.
Carrefour Vacances annonce qu'il n'exclut pas de
se laisser tenter par la franchise.
En 2005 Carrefour décide de vendre sa filiale Pro-
direst à France Gourmet. Aucun des 1800 salariés
n'est conservé. Ce fut le cas pour d'autres filiales
comme Picards Surgelés…!
En 2006 Carrefour vend 7 entrepôts LCM (Logis-
dis)  sur les 18 entrepôts qui lui appartient soit
38% de son parc. A ce jour ces entrepôts conti-
nuent de travailler exclusivement pour Carrefour
mais 800 salariés ne sont plus salariés Carrefour.
Aujourd'hui les 3165 magasins de proximités à
l'enseigne Carrefour City et autres  sont tous
franchisés.
42% des magasins Carrefour Market sont fran-
chisés.
En 2006 Carrefour décide de sous traiter son infor-
matique. A ce jour il ne reste plus que 300 salariés
dans la filiale CSIF. 
En 2008 Carrefour décide de confier la gestion des
ces fiches de paie (CGPH) à un sous traitant, d'au-
tres tâches administratives sont sous traités.

En 2001 Carrefour décide de vendre ces centres
commerciaux  à Klépierre qui fait une bonne af-
faire puis c'est le tour des sièges. En 2004 création
de Colony Capital filiale immobilière que le PDG
n'exclut pas de vendre.
En 2008 Carrefour décide de se séparer des ses
SAVR et de sous traiter le SAV. Les survivants
comptent les jours avant fermeture ! En 2009
S2MI le SAV spécialisé informatique est vendu. 
En 2009 Carrefour décide de réduire la surface de
vente de ses hypermarchés. Portet sur Garonne
perd 6400 m2 et Vénissieux  loue 300 m2 à Virgin.
La suite ? 
En 2010 Carrefour décide d'unifier sous la même
filaile les services financiers, S2P et Carma; pour
quel avenir ? 
En 2006 Carrefour test, dans 2 magasins, les cais-
ses automatiques en cherchant à dédramatiser la
crainte d'une réduction des effectifs. En 2010 le
self-scanning à gagner tous les magasins et 20%
des clients les utilisent.
Depuis 2009 de nombreux services sont supprimés
dans les hypermarchés (décoration, standards, cais-
ses EPCS, balance, réception administratives, frais
généraux…!) 
Enfin en Belgique, Carrefour ferme en 2007 16
magasins et supprime 900 emplois rebelotte en
2010 où il ferme 21 magasins et supprime 1672
emplois. 20 magasins passent en franchise

L'avenir pour Carrefour c'est:
des magasins  et des sièges 

sans salariés Carrefour,
des locaux loués ou vendus,

la franchise, la sous traitance
Et pour autant de bénéfice !
De quoi être inquiet, non ?

Salariés inquiets !



Depuis plusieurs années la CFDT propose à ces délégués trois jours de forma-
tion sur divers thèmes. Pour 2010 nous avons choisi de former nos militants sur
les accords d'entreprise Carrefour. Accords qui viennent d'être remis à jour et
distribués à tous les délégués conformement à l'accord du 17 mai 2010.
La CFDT signe, avec Carrefour, bon an mal an, une dizaine d'accords sociaux
pour améliorer les droits des salariés. Cette année nous avons signé l'accord des
NAO 2010. 
Mais négocier et signer des accords ne suffit pas, il faut aussi s'en saisir et les
faire appliquer. Il faut défendre ces accords et ceci devient d'autant plus néces-
saire que l'on constate dans plusieurs pays d'Europe une remise en cause par
Carrefour des accords négociés.
Connaître l'accord d'entreprise Carrefour hypermarchés pour mieux le défendre
et le faire appliquer dans son magasin. Le sujet est vaste la convention com-
porte 356 pages, 9 titres et 5 annexes. 
Face aux réorganisations et restructurations qui s’accélèrent les responsables
syndicaux des magasins doivent intervenir pour préserver les emplois et les
conditions de travail de leurs collègues.
Une formation spécifique sur les accords Carrefour groupe liés aux restructura-
tions a donc été délivré aux 52 délégués syndicaux présents.  
L'enjeu est important et les 20 formateurs CFDT Carrefour ont mené à bien
cette tâche avec la participation de tous.
La CFDT sait négocier, elle sait aussi agir comme nous le prouvons chaque
jour. 
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Ça va secouer ?Alors autant connaî-tre ses droits !

Les 5-6-7 octobre
2010 au VVF de

La Colle sur
Loup (Var)

178 militants
CFDT (dont 52%

de femmes) ont
assisté à la tradi-
tionnelle forma-

tion nationale des
élus CFDT Car-

refour.
Le thème était

d'actualités

PLAN D'ACTIONS
Ça va secouer !
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Plan d'action

Plan d'action
La CFDT va dans
plusieurs directions
pour obtenir des ré-
sultats.

- sensibiliser nos
équipes et leur donner des

débuts de réponse  particulière-
ment sur les procédures,

- sensibiliser les salariés, les médias,
l’opinion publique et les politiques,

- améliorer notre réactivité face aux ré-
organisations massives de la direction,

- préciser nos demandes pour accompa-
gner les restructurations,

- faire vivre et faire respecter l'accord de
GPEC

- se faire entendre de la direction pour
obtenir des résultats.
Les réponses aux inquiétudes du personnel ne sont
pas faciles, parce que qu'elles sont complexes, parce
que nous croulons sous milles sollicitations, parce
que nous avons l’impression de parler dans le vide
face à une direction qui oublie le social.. 

Former nos équipes
Tous les salariés doivent trouver une ré-
ponse de la part de l’équipe CFDT de leur
magasin. 
Dans un premier temps la CFDT a décidé de  for-
mer ses équipes sur la maîtrise de la GPEC et les
procédures à appliquer. 
Les militants formés deviendront les référents des
réorganisations dans leur magasin. Ils seront les re-
lais de l’action CFDT et aideront les sections et les
délégués à réagir et avoir en mains les outils néces-
saires à la gestion sociale des restructurations.
Les prochaines réunions régionales CFDT Carre-
four seront consacrés aux réorganisations. Ces ren-
contres ont lieu dans la semaine du 29 novembre au
3 décembre. 

Réagir
Nous en pouvons laisser se faire dans le
silence les réorganisations 
Tenir une conférence de presse,  demander un ren-

dez-vous au ministère, rencontrer les inspecteurs du
travail, aller vers les clients, aller expliquer aux dé-
putés et sénateurs les conséquences sur l’emploi,
faire une assemblée des salariés, tracter, débrayer
etc…  des actions nationales mais surtout locales et
dans les magasins pour rompre le silence.

Boîte à outils
Combien de fois avons nous appris par
hasard qu’un test était en cours dans un
magasin. 
Les "Hyper" continueront à donner aux sections les
informations nécessaires. 

Métier sensible demain ?
Lors du Comité emploi et GPEC de novembre
2009  la direction annonçait la liste des métiers
susceptibles de devenir sensibles:

- les assistants balances pesée fruits et lé-
gumes;

- les hôtesses de caisse ;
- les techniciens boucherie et boulangerie

(en fonction des tests en cours) ;
- les conseillers décoration ;
- les agents affectés à la réception admi-

nistrative (en fonction des tests en cours).
A votre avis ces métiers sont-ils seulement sus-
ceptibles de devenir sensibles ou aujourd'hui
en danger ? 
A cette liste s'ajoutait les métiers sensibles: les
techniciens SAVR ; les hôtesses de caisse en en-
caissement EPCS ; les agents administratifs af-
fectés au standard ; les agents administratifs af-
fectés aux frais généraux.

Un métier sensible est un métier pour lequel les
perspectives d’évolutions économiques, organi-
sationnelles ou technologiques vont entraîner :
Une baisse probable des effectifs et/ou une évo-
lution importante de compétences nécessitant
un plan collectif de reconversion.
C’est la direction qui décide du classement
d’un poste en métier sensible.
Les organisations syndicales ne peuvent faire
que des propositions (par le biais du comité em-
ploi et GPEC).
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Plan d'action

Un nouveau site internet CFDT  va démultiplier
cette information.  Plus accueillant et plus prati-
que il va permettre une meilleure circulation de
l’info et surtout de meilleurs échanges de docu-
ment

Contre-parties
Définir ce que nous voulons et populari-
ser ces demandes.  
Un tract de 4 pages va être diffusé pour présenter
la plate forme revendicative CFDT face aux réor-
ganisations.
But obtenir des compensations pour chaque poste
supprimé ou modifié. Perte d’emplois:  quelle ga-
rantie pour notre employabilité. Aménagement et
réorganisation des postes : quelle mesure pour
éviter détériorations de nos conditions de travail

Agir
Chez Carrefour la CFDT sait agir  et
obtenir des résultats.
Nous l’avons encore prouvé lors des NAO. Il est
clair que le résultat dépendra de la mobilisation
des salariés. Comme en mars nous irons Crescen-
do entraînant ainsi les autres organisations syndi-
cales. 
Une date sera proposée pour laisser à chacun le
temps de se mobiliser. Rien n’empêche les mili-
tants dès à présent de prendre des initiatives
(comme à Wasquehal ou à Chartes).

Fédération CFDT
Un problème pour toute la grande distri-
bution
Lors de la réunion du bureau fédéral de la fédéra-
tion des Services CFDT qui s'est déroulé début oc-
tobre, les membres du bureau ont trouvé dans leurs
documents préparatoires “l’Hyper CFDT Carre-
four n°335/10” consacré aux restructurations. 
Reconnaissance par l'instance dirigeante de la fé-
dération  du travail fait par la CFDT Carrefour
mais surtout saisie par la fédération des
conséquences des réorganisations et de la volonté
des entreprises de garder leur rentabilité malgré la
crise.
Cette politique n’est pas que le problème des sala-
riés Carrefour mais bien celui des salariés de la
grande distribution.
Tout ce qui actuellement est mis en place dans la
grande distribution est destructeur d’emploi mais
aussi destructeur de nos conditions de travail  sans
parler de la taylorisation du travail qui finira par
des classifications aux rabais, donc des bas salaire
(comme s’il ne l’était pas suffisamment)..

Dernière minute
A l'ordre du jour du prochain CCE Carrefour 

- Nouveau concept textile
- Test drive Picking

Où est la GPEC qui devait permettre d'accompagner les salariés dans 
les restructurations ?  Qu'en avez vous fait ? 

On nous impose à marche forcée  "Initiative 5 et 6" en oubliant de nous informer clairement des tenants
et aboutissants. 
Initiative 6  c'est quoi ? Virgin est-ce une exception ou bien demain serons nous les Galeries Lafayettes ?
Initiative 5 (le modèle opérationnel) change une organisation de travail en place depuis 40 ans, aucune
discussion avant cette mise en place. On ne tire pas les conséquences des travaux des ergonomes, aucun
accompagnement social.  On se lance, on avance sans regarder quelles seront les dégâts sociaux.
La remise en cause totale de l'organisation de l’entreprise suscite une très forte inquiétude des salariés.
Si la direction des ressources humaines n'est pas capable de travailler avec les "partenaires sociaux", de
faire des réunions d'information avec toute la transparence nécessaire et d'apporter des réponses à nos
questions particulièrement au niveau des contre parties, les salariés iront les chercher par d'autres mé-
thodes ! 
Nous réagissons négativement à ce qui se passe, car aucun projet n’est construit avec les salariés et
leurs représentants . 

Extrait de l'intervention CFDT au Comité emploi et GPEC 



Grève à
Was-
quehal
contre
les réor-
ganisa-
tions
Samedi 2 oc-
tobre la CFDT
et FO ont ap-
pelés les sala-
riés de Was-
quehal à une
journée de
grève. 

Les salariés en ont marre de tous ces changements (horaires, méthodes de tra-
vail, stress, arrivée d'Atica nous étions les premiers des 6 magasins à être dé-
ployés).
Les syndicats FO et CFDT ont répondu à la demande des salariés qui n'atten-
daient que ça. Tous les secteurs ont bougé même si quelque uns n'ont pu faire
grève (CDD ou contraintes personnelles).
Le magasin a été paralysé toute la matinée (grosse perte de CA, car la période
anniversaire bat son plein). Les négociations ont pris fin vers 16h (tous les dé-
légués étaient présents à 3h30 du matin)
Les revendications portaient principalement sur les horaires de travail - supres-
sion des coupures 2h pour le Textile, meilleur management du service caisse et
respect des ilôts. Une prime de 300" pour pallier à l'intéressement qui risque
d'être nul car Atica nous a pénalisé. 
Nous avons obtenu de la DG un calcul pour l'intéressement spécifique qui ne
tiendra pas compte des désagréments engendrés par Atica, notamment la dé-
marque. ( ce calcul s'appliquera au 6 magasins concernés).
Vidéo du journal de France 3 <http://info.francetelevisions.fr/video-info/index-fr.php?id-video=
cafe_HD_1900_lille_jtregional_021010_7_02102010193814_F3&timecode=294&endtimecode=882> 
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Vous avez ditchangement ?

Tous les maga-
sin subissent -

les réorganisa-
tions.

Un petit tour de
morceaux de

vie choisis pour
leurs diversité.

Ras le bol di-
sent les sala-

riés. 

A tirer trop sur
 la corde il se
pourrait bien
qu'elle casse.

REORGANISATION
Quel avenir pour nos métiers ?
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Quel avenir pour nos métiers ?

Sallanches
Impacte de la fermeture  SAVR sur les maga-
sins
La CFDT a alerté la direction du  dysfonctionne-
ment qu’il y  allait avoir dans les magasins suite à
la fermeture des SAVR. Nous demandions que
soit anticipé la réorganisation. 
A ce jour le SAVR ne répare plus, et rien n’est
structuré.
Les hôtesses n’ont reçu aucune information
écrite. Elles sont obligées de téléphoner pour
avoir les numéros  des hot-line. Après renseigne-
ments pris auprès des marques, leurs procédures
vont à l’encontre de nos engagements vis à vis de
nos clients !!
 Rien n’est prévu pour :

- Immobilisation de plus de 30 jours
ouvrables pour une panne technique, Carrefour
vous le rembourse sur votre demande.

- La réparation de votre appareil dure
plus de 5 jours Carrefour met gratuitement un ap-
pareil de prêt et 24 heures pour un frigo

- Votre appareil présente un défaut de
fonctionnement dans les 15 jours qui suivent vo-
tre achat, nous vous le remboursons après con-
trôle du service technique 

- Les tarifs de dépannage affichés en
magasin ne sont pas les mêmes que ceux appli-
qués par les marques.   
En ce qui concerne le bazar cela sera la même
chose. Nous n’aurons plus de technicien. Qui va
réparer les tondeuses, les vélos, etc.……
Les conditions de travail des hôtesses se dégra-
dent, elles doivent trouver des solutions pour
pouvoir respecter nos engagements, et cela  à
cause du laxisme de Carrefour, sans oublier la
perte de clients mécontents.
Réponse de la direction: 
La fermeture du SAVR  modifie le fonctionne-
ment au niveau des magasins, surtout en EPCS.
Aujourd’hui pour le  Bazar pas de changement.
Chaque marque  assure leurs  réparations. La dif-
ficulté c’est de savoir qui répare quoi. A ce jour
le problème a été remonté au relais métier. 

Courrier
Quel avenir ?
Je m'excuse de te déranger mais j'aurais besoin de
petits conseils pour assurer mes arrières.
Le jour ou je partais en vacances mon directeur m'a
appelé dans son bureau pour me dire que le poste
qui serai supprimé au PAM serait le mien. Il m'a dit
que les taches que j'effectuais ne se ferais plus mais
je ne comprends pas bien car elles sont dans la liste
des taches cibles du PAM . Ensuite il est venu dans
le bureau pour sécuriser les autres filles sur leur
devenir.
Moi je ne peux ni travailler en rayon ni en caisse je
suis volontaire pour rien et je souhaite juste rester
administratif ou être licenciée
Je voudrais savoir si en refusant toute proposition
je peux rester à mon poste jusqu'au 30 juin 2011
même sans travail.
Suis-Je obligée de rentrer dans la GPEC pour être
protégée ou dois-je attendre les autres propositions
(accords de méthodes ou autres)
Il y a une réunion de C.E. la semaine prochaine
pour le TBO, PAM, réception je voudrais être prête
et préparer ma défense car la réelle procédure va
commencer et je ne veux pas tout perdre. 
J'ai 19 ans de boîte donc si je dois partir je ne veux
pas partir sans rien.

Nouveau site internet des salaries du SAVR
Sud Ouest

http://www.savcarrefour.fr 
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Courrier
Toujours moins
Je viens d’apprendre qu’une caissière niveau 2
qui était en polyactivité sur le PGC et qui est
passée définitivement à 35h sur le rayon, a été
obligé de signer un document comme quoi elle
acceptait de passer au niveau 1.
C’est illégale et c’est la 2ème personne qui si-
gne. 
Je vais essayer de voir aujourd’hui la salariée
pour savoir quel type de document qu’ elle a
signé, avenant ou autre et je te tiens au cou-
rant.

Chartres
Assemblée du personnel 
La perte de nos emplois et l’aggravation de nos
conditions de travail est-ce inéducable !! 
C'est à cette question qu'étaient conviés à débattre
les salariés du magasin de Chartres. 102 person-
nes avaient répondu à l'invitation de la CFDT.
Cela tort le cou aux idées préconçues du style "les sa-
lariés ne se déplacent jamais en dehors de leur temps
de travail" ! La réunion a commencé à 20H45 et s'est
terminée à 23H30 !
Les délégués syndicaux CFDT ont effectué une pré-
sentation d'un powerpoint intitulé "Quel avenir pour
nos métiers" d'une trentaine de pages. Toutes les re-
structurations ont été abordées en privilégiant l'actua-
lité magasin. Il y a eu de nombreux échanges pendant
et après la présentation.
La réunion à fait le buzz dans le magasin  ! Tout le
monde en parlait, et ceux qui n'étaient pas présents
demandaient des renseignements

Montesson
CFDT et FO constatent que les modifications
d'horaire au PFT sont partie intégrante d'Initiative
5.
En conséquence cette réorganisation doit donner
lieu à une consultation au CCE. Ce qui n'est pas
le cas.
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Vannes
Lors de la présentation au comité d'entreprise du
plan formation 2011 la CFDT a fait une interven-
tion pour dénoncer le manque de formation pour
les salariés concernés par la GPEC et la non anti-
cipation de l'entreprise pour former  les salariés
aux restructurations en cours et à venir. 
Nous allons avoir des salariés licenciés avec au-
cune formation pour rebondir. 
Nous avons fait part à notre direction de notre de-
mande au niveau national de la création d'un
fonds pour ces salariés.

P.F.T.
Nous avons eu un CHSCT et un CE concernant
des changements d'horaires rôtisserie, poisson et
boulangerie - pâtisserie. 
En ce qui concerne les horaires de la rôtisserie et
le poisson les salariés commenceront à 6 heures
du matin au lieu de 5h (heure de nuit) pour cer-
tains salariés cela représente une perte de 220
heures/ majorées. 
La raison "être au service des clients entre 12h et
14h. 
La raison invoquée pour le poisson est l'embal-
lage et les ruptures du libre service poissons. 
Pour la rôtisserie, nous avons la vente des sand-
wichs à partir de 11h30 et on devait déshabiller le
rayon qui lui aussi avait des clients à ces heures
là.  
En boulangerie pâtisserie, 2 boulangers/pâtissiers
voient leur horaire modifié et décalé d'une heure
sur une journée. La raison il faut que les clients
de l'aprés midi trouvent du pain frais comme les
clients du matin. La cuisson du pain se fera plus
tard dans la journée.
En soi, les salariés ne seraient pas trop mécon-
tents de commencer une heure plus tard, et de
faire l'heure entre midi et 14h (ils ramaient sou-
vent car ils étaient seuls pendant ces heures là) le
mécontentement va sur l'heure de nuit majorée
que l'on supprime.
Nous avons demandé quelle sera les compensa-
tions pour la perte de pouvoir d'achat ? réponse :
il y en aura pas. 
Le tour des autres rayons ne devrait pas tarder.

Limay
Travaux engagés le 10 octobre pour le magasin de Li-
may, dans les Yvelines : dans moins de dix semaines,
fin novembre, début décembre, il passera sous ensei-
gne Carrefour Planet.
Particularité de cet hyper : avec ses 6098m2, il sera
l'un des plus petits à arborer le pavillon Planet.
Quatre autres hypers deviendraient Carrefour Planet en
 France, d'ici à fin 2010 dont 1 en region Parisienne.

Annecy
La CFDT s'implante dans ce
magasin ouvert en 1968 et
occupant 470 salariés sur une
surface de vente de 9500 m2.

Elle a nommé le 23 septem-
bre Laurent Chevalier délé-
gué syndical CFDT.  Avec

ses 9 collèges dont 3 anciens élus CAT passée à la
CFDT, il se présente aux élections du 15 octobre. 

Une implantation difficile ainsi la direction a oublié
d'imprimer le nom d'un candidat CFDT sur la liste
des suppléants DP. Un oubli rarissisme et peu sé-
rieux. 

Edwige Bernier déléguée syndicale CFDT à Sallan-
ches suit cette section.
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Hérouville 
Affichage CFDT
Est-ce un gag !!!
Doit-on en rire
Ce matin secteur épicerie les salariés ont enlevées
les produits implantés hier en allée centrale pour les
reimplantés aujourd’hui dans l’allée centrale de
l’épicerie.
Le personnel ne sait plus ou donner de la tête entre
les ordres et les contres ordres ainsi que la surcharge
de travail plusieurs rayons à remplir tous les matins.
Que cherche Carrefour en faisant perdre un temps
précieux aux salariés qui ne peuvent même plus
remplir correctement leur propre rayon (et en plus
on se permet de leur faire des remontrances).
Nous pourrions vous citer d’autres exemples mais
notre panneau est trop petit tellement nous consta-
tons d’anomalies de ce genre dans d’autres secteur .
Carrefour  veut que l’on positive, vu ce résultat, on
constate qu’il est dommage que Carrefour ne dialo-
gue pas plus avec ces salariés pour mieux organiser
le travail et apporter un plus a notre clientèle.
2ème gag de la semaine
Peut-on continuer à en rire.
Au service caisse, on demande à une caissière tra-
vaillant à la caisse 34 de se déplacer pour aller à la
caisse 35. (Ou est le gain de temps ? Est-ce encore
un nouveau jeu, que gagnons nous ? )
On poursuit le jeu avec une caissière travaillant en
caisse libre service, volontaire, on lui retire ce poste
pour mettre à sa place une caissière qui n’a pas de-
mandé à y venir !
A l’épicerie toujours 5 personnes manquantes à ce
jour ( maladie, maternité, repos, vacances, etc..).  Le
catalogue anniversaire vague 2 arrive. Comment va
faire le personnel restant pour assumer tout ce tra-
vail, le stress et la fatigue supplémentaire ?
Voici le résultat quand on ne remplace pas le per-
sonnel absent. 
1er gag du mois d’octobre 2010
Rayon fruits et légumes. 
Ce matin, juste deux salariés pour remplir le rayon
une fois de plus les conditions de travail se dégrade.
Que fait le chef de secteur ?
Et pour demain ; toujours deux salariés pour remplir
le rayon fruits et légumes.
Est-ce que le chef de secteur de ce service sera là à 5
H pour donner un coup de main sur le rayon. (ce qui
éviterait au chef de rayon de l’épicerie de faire ce
travail car son équipe à besoin de lui).

Perpignan
Nous avons été consulté ce mois ci sur la mis en place du
nouveau concept EPCS. 
Voici deux mois nous avons fait un remodeling de
l'EPCS sans aucune consultation ni CE ni CHSCT.
Voyant ce déni des instances la CFDT a rappelé les régles
de consultation et fait mettre ce point à l'ordre du jour du
CE.
Faire et défaire est la devise de la maison car aujourd'hui
nous sommes désigné pour mettre en place le nouveau
concept EPCS (premier magasin du Sud). 
Nous allons arranger le concept "à notre sauce" car nous
venons tout juste de tout déménager. 
Nous n'aurons pas l'écran à 360 prévu. Nous allons juste
déplacer la téléphonie au milieu de l'EPCS.
Ce concept sera mis en place début octobre

Issoire
Ce magasin franchisé à l'enseigne Carrefour devrait deve-
nir  le 2 novembre  2010 un magasin intégré.
Sous quelle forme, dans quelle société, mystère. Les re-
présentants du personnel n'ont toujours pas eu de réunion
d'information sur leur devenir  
Ils savent que les jours des comptables (nous en avons
15) sont comptés et que depuis un an Carrefour leur dit
qu'ils sont trop nombreux. "Actuellement 210 salariés,
pour Carrefour nous devrions être 180. Ca va donc être
dure ".
Quid des différences d'avantages sociaux comme la prime
d'ancienneté, les bon d'achat sur les courses 3" pour 30"
d'achat

Le 29 juillet une délégation CFDT de vendeurs à été
visité le nouveau concept EPCS aux Ullis 
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Dissonance
Carrefour réinvente
l’hyper… mais oublie
les clients
Carrefour a ouvert deux
enseignes censément
novatrices qui rompent
avec l’organisation sy-
métrique des rayons.

Place à la circularité et au 360°, et n’oubliez pas votre
plan des lieux.
L’hypermarché, c’était ennuyeux. Trop grand, trop loin,
transformant les courses en corvée. « C’était », à l’impar-
fait, car désormais, Alléluia, l’hyper est sauvé ! Et merci
au Dieu de la grande distribution, Carrefour, de nous
l’avoir ressuscité. Le bon Carrefour vient d’ouvrir deux
magasins « Carrefour Planet », soi-disant révolutionnai-
res, à Ecully et Vénissieux, près de Lyon.
Exit l’organisation en bloc symétrique, avec une allée
centrale et des rayons s’en échappant perpendiculaire-
ment. Bienvenue dans un monde tout en rondeurs, avec
des axes circulaires et neuf pôles « produits », posés
comme autant de magasins dans le magasin : le marché,
les surgelés, le bio, la beauté, le bébé, la mode, la maison,
la high-tech et les loisirs. « Cela signe le grand retour de
l’esprit de fête dans nos magasins », affirment, sans rire,
les patrons de Carrefour.
"Beau et con à la fois"
La presse, unanime, a salué la réussite du projet, la beau-
té du magasin. Beau, il l’est, ça oui. Mais pratique, pensé
pour ses clients, ça non. « C’est certes un magasin très
photogénique, mais je n’ai pas vu de bouleversement con-
vaincant, assure ainsi, déçu, le patron, concurrent, d’une
grande agence de design. La signalétique, inexistante,
rend compliquée la circulation du nouveau concept Car-
refour. » A tel point, ajoute-t-il, « que l’on peut se deman-
der si le consommateur ne va pas perdre encore plus de
temps qu’auparavant. »
C’est en effet comme si, dans ces magasins d’Ecully et de
Vénissieux, tout avait été pensé pour faire du tape-à-
l’œil… sans une seule seconde se mettre à la place du
pousseur de chariot. Les marques avec lesquelles Carre-
four a signé un accord, Apple, L’Oréal, Coca-Cola ? Im-
manquables, avec leurs affiches surplombant les allées.
Mais trouver une boîte de petits pois s’avère toujours aus-
si compliqué. Pas d’autres choix que de déambuler, au pe-
tit bonheur, dans la zone épicerie – plus de 1000 m!, tout
de même – avec, comme seul soutien, quelques trop rares
panneaux indicateurs pour se guider. Les clients,
d’ailleurs, se baladent un plan à la main, c’est dire si
c’est pratique…
Courroux de distribution / mardi 14 septembre par Hugo
Helette Édition du lundi 4 octobre 2010

Presse
Carrefour Voyages se laisse
tenter par la franchise
Le modèle de la franchise est choisi par l'enseigne
pour mieux mailler le territoire français
On connaissait Carrefour Voyages dans les centres
commerciaux, il faudra bientôt compter sur des agen-
ces Carrefour Voyages de ville en franchise. C'est ce
qu'a annoncé dernièrement Isabelle Cordier, direc-
trice générale de Carrefour Voyages lors de la pre-
mière journée du salon Top Résa.
En clair, le modèle de la franchise est choisi par l'en-
seigne pour mieux mailler le territoire français, sur-
tout là où les centres commerciaux Carrefour ne sont
pas présents.
L'intérêt pour les indépendants est clair : ils pourront
bénéficier à plein des taux de commission avantageux
proposés par l'enseigne ainsi que des facilités de la
centrale de paiement. Les futures agences sous ensei-
gne auront également accès à la vente de billeterie
spectacle et coffrets cadeaux. 

Carrefour se veut rassurant
pour la gérance d'ED 
La mise en location-gérance du supermarché discount
ED de Penvenan e a créé des remous dans l'équipe
des salariés. Ils craignent de perdre les avantages liés
à leur appartenance au groupe Carrefour .
Le groupe Carrefour précise que ses enseignes ED
fonctionnent selon trois systèmes : soit elles appar-
tiennent en propre à Carrefour, qui les gère totale-
ment ; soit elles sont franchisées, avec un gérant indé-
pendant ; soit elles sont en location-gérance (Carre-
four est alors propriétaire des murs et de l'activité, le
gérant pouvant passer en franchise, au bout de quel-
ques années). « C'est cette situation intermédiaire qui
fonctionnera à Penvénan. »
Carrefour souligne que ses employés se voient offrir
l'occasion de monter leur propre entreprise : « Sur
trente-huit enseignes ED, dix-neuf sont gérées par
d'anciens salariés depuis 2005. »
En ce qui concerne les avantages acquis, sujet princi-
pal d'inquiétude pour les salariés de Penvénan, le ser-
vice de presse de Carrefour précise qu'ils « sont à né-
gocier avec le nouveau gérant mais qu'ils peuvent,
parfois, être supérieurs à ceux qu'ils avaient précé-
demment. »
Si Carrefour ne commente pas la manière dont les sa-
lariés de Penvénan ont été informés du changement,
le groupe regrette qu'elle ait été mal ressentie car ju-
gée « trop cavalière » par les employés.
Ouest-France du 3 octobre



Tout le monde en parle
La ligne bleue, pas une journée sans spot à la télévision.
Cette  ligne bleue que nous avons connu il y a quelques annnées qui a fait place
aux gilets verts, à l'horloge limitant l'attente à 10 mn ferait rigoler beaucoup de
monde, vu les résultats passés, si au final les salariés ne subissaient  pas la co-
lère des clients face aux franchissement de cette ligne. 
Car il ne suffit pas d'annoncer qu'on va "mobiliser plus de personnel aux cais-
ses, afin de réduire l'attente" encore faut-il en avoir.  L’attente aux caisses n’a
qu’une seule solution l’embauche, ce qui n’est pas le cas aujourd’hui. 
Selon Carrefour il y aurait eu 1000 embauches en caisse, combien de sup-
pression de poste avant ?  A Chartres la CFDT a fait les comptes  voici 2
ans il y avait 138 caissières  aujourd'hui il en reste 101.
Pour les gilets blancs (appelé les ambulancières dans les magasins) si les direc-
teurs précisent que l'équipe est constituée sur la base du volontariat, faut-il en-
core qu'il y ait des personnes de prévue. Les salariés (standard - paie- PAM)
vont devoir faire un travail pour lequel ils ne sont ni qualifiés, ni formés.  Là où
les caisses ont le plus besoin d'aide c'est en nocturne et à ce moment il ne reste
que les membres de l'encadrement de permanence (3). 
Les embauches à ce jour ne sont que des CDD qu’on enlèvera rapidement. 

Que faire, sans embaucher ?
D'après une source généralement bien informée: le logiciel "Pléiade confirma-
tion" qui est mis en place au secteur caisses aura, au moins deux conséquen-
ces: 

-1) faire coller au plus juste les horaires des caissières avec les pas-
sages aux caisses (il pourra y avoir, progressivement pour ne pas effrayer les
caissières, jusqu'à 3h de coupure, voire plus, une pendant deux semaines, puis
2, puis 3 etc ...)

-2)  "ficher" chaque caissière pour connaître ses "qualités".
D'après un responsable c'est un outil qui est "très prometteur".
La CFDT a régit en demandant quelques explications: 
Nous avons appris récemment qu'un logiciel nommé "Pléiade confirmation",
aurait été installé dans les hypermarchés sur la batterie de caisses.
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Faute d'embauche,la “ligne bleue”  unegaléjade ?

Bonne idée si
la cavalerie

suivait.
 

Au final les
salariés subis-
sent la colère

des clients
face aux

franchisse-
ment de cette

ligne
faute d'em-

bauche. 

CONDITIONS DE TRAVAIL
La ligne bleue



19/24 •  L'Hyper n° 337/10 du 13 octobre 2010

La ligne bleue

Ligne bleue
L'hypermarché de Saint-Clé-
ment- de-Rivière veut limiter
l'attente des clients
Le client est de plus en plus im-
patient. Pour tenter d'enrayer

la baisse de la fréquentation dans ses hypermarchés, une ten-
dance générale ressentie par toutes les enseignes, Carrefour
met en place une ligne bleue devant ses caisses.
Depuis la semaine dernière, l'hypermarché de Saint-Clé-
ment-de-Rivière, comme ceux de Saint-Jean-de-Védas et de
Lattes, ont dessiné une longue et épaisse ligne azur en paral-
lèle de leurs caisses. Elle sert désormais d'indicateur de trop
grande attente des chariots.
« Nous avons, devant toute la ligne de caisse, une sorte de
tour de contrôle qui observe le trafic devant nos caisses. Dès
que l'on repère qu'il y a embouteillage et qu'un nombre de
clients est hors de cette ligne bleue, on enclenche un proces-
sus qui nous permet de mobiliser plus de personnel aux cais-
ses, afin de réduire l'attente » , explique Thierry Perrin, di-
recteur de Carrefour Trifontaine, à Saint-Clément-de-Ri-
vière.
Ce dernier s'appuie sur une étude réalisée récemment, qui
montre que « 39 % des Français renoncent à leurs achats à
cause de l'attente aux caisses » . C'est ce qui explique égale-
ment le retour aux commerces de proximité, qui permettent
non seulement de gagner du temps lorsqu'on fait ses courses,
mais évitent aussi toutes les tentations d'achats qui gonfle-
raient la note finale.
Aujourd'hui, la durée moyenne d'embouteillage pour payer,
dans un hypermarché comme à Trifontaine, est de six minu-
tes en moyenne.
« L'objectif est de passer en dessous de quatre minutes » , dé-
clare Thierry Perrin. Carrefour Trifontaine compte quarante
et une caisses, dont cinq en libre-service.

Ce programme pourrait avoir pour conséquences
d'augmenter le nombre de coupures, et de ficher les
assistantes de caisses selon leurs performances !
Dans notre magasin aucune information n'a été donnée
sur ce logiciel. Nous vous demandons donc de nous in-
diquer s'il est utilisé actuellement dans notre magasin,
ou si cela est prévu prochainement.
Dans un contexte ou nous constatons une détérioration
des conditions de travail en caisses (nouvelles techno-
logie, ligne bleue...), nous sommes extrêmement vigi-
lants sur les horaires des assistantes.
Nous vous rappelons donc que vous n'avez pas le droit
de mettre en place de nouveaux outils ou organisa-
tions du travail, sans nous en informer et sans nous
consulter préalablement (C. trav. art. L. 4612-8 et L.
2323-2).
A suivre…

Courrier
Quel métier ?
Quand je vois tout ce que l'entreprise fait
pour attirer la clientèle, je vois parallèlement
que nos conditions de travail se détériore et
que nos rémunérations n'attirent pas ou peu.
Je parle de mon métier "caissière"  car c'est
celui que je connais le plus car je l'exerce. 
Si on est "assistante de caisse", fondamenta-
lement, nous sommes des "caissières", on a
revalorisé le nom, mais pas la rémunération.
La caissière doit faire patienter le client et
doit gérer son énervement (avec la ligne
bleue ?...) ;
Les relations avec la clientèle font partie des
points forts son son actitvité. Avec les caisses
automatiques ou self'lib, le lien social est
perdu. 
Il en découle des clients frustrés car ces cais-
ses ne résoud aucun problème . 
On assiste à une augmentation de la délin-
quance (self'lib bien tentant), de la violence
ou des incivilités que la caissières doit gérer.
Les horaires permettent de moins en moins
d'avoir un emploi du temps cohérent (l'at-
tente !) Il faut s'adapter à la présence des
clients. 
Faute d'employée suffisant la caissière subit
l'agacement des clients en colères ou pres-
sés.
Pour l'entreprise, les contraintes viendraient
des clients et non d'elle, alors comment s'y
opposer ?
Toutes ces tâches sont tellement évidentes
que l'entreprise ne les considèrerent pas
comme des qualifications 
Les possibilités de promotion sont limitées
De façon hypocrite, l'entreprise prétend ré-
pondre aux demandes des femmes qui sou-
haitent concilier travail et vie familiale alors
qu'elle ne cherche qu'un travail rémunéra-
teur.
On accorde aux directeurs de doubler leur
prime, et l'intéressement stagne quoiqu'on
fasse.
N'a t-on pas une bonne raison de demander
plus en salaire ?



Article 3 de l'accord du 17 mai 2010  de recodification à droit constant de la
convention collective Carrefour.  Diffusion de la Convention Collective Car-
refour
La Direction s’engage à diffuser  la Convention Collective Carrefour mise à jour
auprès des sociétés entrant dans le champ d’application de la dite convention au
plus tard le 1er juillet 2010. La Direction de chacune des ces sociétés remettra à
un exemplaire imprimé aux instances représentatives du personnel (notamment
aux membres élus du comité d’établissement, représentants syndicaux au comité
d’établissement, délégués du personnel, délégués syndicaux et membres du
CHSCT) à compter du 1er juillet 2010 dans un délai maximum de trois mois.
La Direction s’engage à diffuser  la Convention Collective Carrefour mise à
jour par voie d’affichage à compter de 1er juillet 2010.

Insuffisant ?
Un salarié doit être informé de l'existence d'une convention collective et mis en
mesure d'en prendre connaissance avant son engagement
Un aide menuisier se voit notifier oralement la rupture de l'essai et le même jour
est victime d'un accident du travail.Pour débouter le salarié de ses demandes, la
cour d'appel retient que le contrat de travail de M. X... était soumis à l'application
de la convention collective de la miroiterie laquelle impose expressément une pé-
riode d'essai d'une durée d'un mois et que si un doute sérieux subsiste quant à la
remise au salarié du contrat de travail avant la rupture de la période d'essai, il
n'en est pas de même des modalités de consultation des conventions collectives
qui sont affichées dans les locaux de l'entreprise, qu'en conséquence M. X... a été
informé des dispositions conventionnelles applicables.
Décision censurée par la cour de cassation, l'affichage de la convention est insuf-
fisant, il faut prouver qu'au moment de l'engagement le salarié a été informé de
l'existence de la convention et mis en mesure d'en prendre connaissance : "Atten-
du qu'en vertu de la législation antérieure à la loi n° 2008-596 du 25 juin 2008,
lorsque le contrat de travail ne fait pas mention de l'existence d'une période d'es-
sai, l'employeur ne peut se prévaloir de la période d'essai instituée de manière
obligatoire par la convention collective que si, au moment de son engagement, le
salarié a été informé de l'existence de cette convention et mis en mesure d'en
prendre connaissance ;
Qu'en statuant comme elle a fait, par des motifs dont il ne résulte pas qu'au mo-
ment de son engagement, le salarié avait effectivement été informé de l'existence
de la convention collective et mis en mesure d'en prendre connaissance, la cour
d'appel a violé les textes susvisés "(Cass.soc.,14 septembre 2010, n°09-42277)
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ACCORD D'ENTREPRISE
Connaissance de la convention collective Carrefour

Un salarié doit pouvoirprendre connaissance de la convention collective 



Surveillermonsalarie.com vous propose une solution sim-
ple d’emploi ! 
Vous aurez maintenant la possibilité de savoir ce que fait
votre employé sur son ordinateur, à la minute près. Et si
votre salarié enfreint les règles, vous le saurez immédiate-
ment… Terminé les pauses interminables Facebook, Twit-
ter, et Msn Windows Live Messenger !
Cette semaine la presse s'est fait l'écho d'une initiative
d'un jeune patron qui distribue un logiciel permettant de
suivre à la trace l'activité des salariés sur leur lieu de tra-
vail. 
La presse se montre surprise croit en un canular montrant
ainsi que les journalistes ont encore bien des illusions !!
Innovation qui en vérité n'en est pas une. Ce système
existe depuis longtemps et Carrefour ne s'est pas privé de
le mettre en place.
Le 16 octobre 2007 l'entreprise informait, avec beaucoup
de retard, le CCE de la mise en place d'un programme es-
pion dénommé OpenView Usage Manager using Radial
installé dans tous les ordinateurs. Ce projet est dénommé
Inventaire et Télédistribution (INTD)
Selon la version officielle cette application vise, d’une
part, à renforcer la sécurité du système d’information con-
tre les applications malveillantes (virus ou « cheval de
Troie ») et, d’autre part, à offrir à Carrefour un outil lui
permettant de gérer de manière automatique son parc in-
formatique (qui se compose de plus de 30 000 ordinateurs
et de plus de 5 000 serveurs)
Dans sa version light nous a t'on précisé ! Car, bien enten-
du, cette application peut faire tous les espionnages que
vous souhaitez.
3 ans plus tard l'entreprise a t-elle cédé à la tentation d'es-
pionner ces salariés comme elle le fait depuis si longtemps
avec des caméras, des micros et des officines. 
N'a t-on pas découvert dans "Projet commerçant" de nou-
veau un logiciel espion !
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Surveiller les salariés grâce à unmouchard informatique.
Pub ou réalité ?

SURVEILLANCE DES SALARIÉS
Tous surveillés !

La mise en garde publié dans 
l'hyper n°248 du 22 octobre 2007



Nimes 
Prud'homme Carrefour : la
fronde des salariés
Comme annoncé par la CFDT, très en pointe
dans ce conflit du travail, la fronde des sala-
riés du groupe Carrefour et de ses différen-
tes enseignes se développe dans toute la
France. De sorte que rares sont les conseils
de prud'hommes que les employés du pre-

mier distributeur européen n'ont pas encore saisis. La CFDT parle de 3 800 re-
cours actuellement en instance, auxquels s'en ajouteraient bientôt 3 000.
A Nîmes, les premières audiences de conciliation ont débuté cette semaine et
elles n'ont, sans surprise, pas permis de rapprocher les points de vue. Trois ma-
gasins du groupe, dont celui de Beaucaire (cinq plaignants), étaient sur la sel-
lette. Ce sera le cas la semaine prochaine de celui d'Uzès, auquel vingt-deux sa-
lariés réclament, comme ailleurs, le paiement en tant que tel du forfait pause
prévu par la convention collective, et non l'intégration de ce forfait (équivalent
à 5 % du salaire) dans le salaire. Ce qui permettrait à l'enseigne, expliquent les
plaignants, de payer, en réalité, certains de ses employés au-dessous du Smic,
version que conteste Carrefour. Un débat technique. Sachant que le groupe a
déjà été condamné sur cette question, cela incite des salariés à saisir les
prud'hommes afin de réclamer à leur employeur, selon les situations, des som-
mes qui vont de 1 200 " à 3 000 " par personne.  Midi Libre 3/10/10

Rennes Cesson et Rennes Alma
Le jugement devait avoir lieu le 22 septembre. Carrefour n'ayant pas transmis
toutes ses conclusions (on s'en doutait un peu) le jugement est repoussé au 9 fé-
vrier 2011.
Nous avons organisé à la place une réunion avec les salariés de Rennes Cesson
et Alma et notre avocat pour qu'il leur explique le pourquoi de ce report et les
chances de plus en plus grandes que nous avons de gagner
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Carrefour fait attendre les salariés.
Quand on a plus rien à dire on demande des reports.

Non respect du
smic

Non respect de
la régle de la
proportion-

nelle  aux élec-
tions

Harcèlement
moral

Les procès
pour Carre-

four  se suivent
et se ressem-

blent.

Une entreprise
qui ne respecte

que ses pro-
pres lois.

SMIC FORFAIT PAUSE
Et toujours des procès
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Actions juridiques et élections

Elections
Pour s'assurer de garder la majorité dans le comité d'en-
treprise la direction essaie par tous les moyens de conser-
ver trois collèges: un collège employé, un collège agent
de maîtrise et un collège cadre. Importe peu la répartition
proportionnelle.
Les 200 magasins Carrefour compte 268 agents de maî-
trise  smoins de deux agents de maîtrise par magasin.
Qu'importe pour Carrefour ils ont droit à un siège au dé-
triment de la représentation des employés. 
La loi ne prévoit qu'un collège spécifique aux cadre qu'au
dessus de 25 cadres qu'importe à Etampes Carrefour im-
pose 3 collèges. La CFDT conteste devant les tribunaux.
Le tribunal de Toulouse a jugé que ça suffisait et a dé-
cidé au vu de l'effectif très réduit qu'il n'y aurait que
deux collèges 1 pour les employé avec 3 titulaires et 2
suppléants l'autre pour l'encadremen( (agent de maî-
trise et cadre) avec un seul suppléant.

Elections du 

14 au 19 octobre 



L'HyperLL''HHyyppeerr !  !!

12 octobre 
3,5 millions de

personnes selon la
CFDT et la CGT, 

un record depuis le
début du mouve-

ment. 


